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Les medias et les forces armees,
en Suisse et ä l'etranger

Le traditionnel Forum sur la securite interieure, cree ä l'initiative de

la Federation des fonctionnaires de police, s'est deroule ä Lucerne

au Musee suisse des transports, le 8 novembre dernier, en presence

d'une centaine de personnes, dont le chef de l'Office federal de

la police. Le theme retenu, L'influence des medias sur la secunte

interieure, a donne l'occasion d plusieurs orateurs de prendre la

parole, entre autres ä Sylvie Arsever, redactrice en chef adjointe du

quotidien [e Temps.

Ill-Vll

Cette femme-journaliste
debute son propos par une question

qui reste toujours tres
ouverte: quelle est l'influence des

medias sur la securite interieure?

Sa reponse ne manque pas
d'etonner: eile pretend ne pas
en avoir la moindre idee! Le
ton est donne. Elle affirme
ensuite que la securite interieure
ne constitue par un probleme
pour les journalistes. «C'est votre

probleme!». lance-elle ä l'adresse

de l'auditoire majoritairement
compose de policiers. Quant au

journaliste. poursuit-elle. sa seule

preoccupation est de diffuser
de rinformation. qu'il s'agisse
de securite interieure ou d'autre

chose. La redactrice en chef
adjointe du Temps evoque
ensuite le Code de deontologie
des journalistes avec les droits
qui garantissent l'independance
necessaire ä leur travail. Leur
premier devoir. c'est de chercher

la verite, parce que le
public a le droit de la connaitre,
quelles qu'en puissent etre les

consequences pour les journalistes

eux-memes1. On pourrait
ajouter egalement pour le
public...

' Tire de Police 1/2003.

De tels propos. on peut les

Interpreter de deux facons. Sylvie

Arsever. face ä des
policiers qui lui «donnent de l'urti-
caire», fait de la provocation et

se moque de son public. Elle
aurait mieux fait de refuser de

s'exprimer ä ce forum plutöt
que de narguer des hommes et
des femmes qui remplissent
des missions de plus en plus
difficile dans des conditions
tres eprouvantes, qui sont
immediatement plus suspects que
les truands sur lequel ils
auraient pu etre amenes ä ouvrir
le feu.

Cette hypothese n'est pas la

plus grave. car on ne peut pas
exclure que Sylvie Arsever croit
ce qu'elle dit. eile la redactrice
d'un grand quotidien de Suisse
romande, qui se pretend
serieux, aux antipodes du Matin
et du Blick. Comme beaucoup
de ses confreres, eile est
veritablement insensible ä tout ce qui
tourne autour de la securite
(dans tous les sens du terme).

Parce que le «public a droit ä

l'information», de tels journa-
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